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Giorgio de Biasio: II censo e il voto. II censo nella legislazione e prassi ticinese del
secolo XIX. Funzione politica e rilevanza praticca. Bellinzona, Istituto Editoriale
Ticinese, 1993. 209 p. + 122 p. de notes et de bibliographie, illust.

L'histoire de la delegation politique vient de s'enrichir, avec l'etude de Giorgio
de Biasio, d'une forte et importante page. Cet ouvrage traite en effet d'un sujet
longtemps meconnu car abandonne ä une histoire d'antiquaire ou aux controverses

erudites des societes savantes: celui du cens electoral et de ses ressorts
philosophiques et sociaux. L'objet peut sembler au depart des plus restreints, sinon
des plus restrictifs puisqu'il est d'examiner le röle du cens dans la legislation et la
vie politique du canton du Tessin au XIXe siecle. Mais l'alchimie de l'enquete
monographique bien conduite car justement formulee opere bei et bien.
Documenta, l'etude est armee conceptuellement: les travaux de Marx, Bobbio, Rokkan,
Habermas ou Sartori cötoient les references archivistiques. Du coup, dans l'examen

meticuleux de variations apparemment infimes se trouvent posees les
interrogations les plus ambitieuses, celles qui devaient justement ä la dispersion des
temoignages comme ä Fapproximation des situations de rester brouillees car mal
posees: le lien entre droit de vote et naturalisation, le rapport entre domiciliation et
egalite citoyenne, Finteraction de l'ideologie censitaire et de la pratique electorale.
La disposition censitaire retrouve des lors la coherence de ses fondements oublies.
Norme legale introduite dans les lois de la Confederation suisse par l'Acte de
Mediation du 19 fevrier 1803, eile temoigne d'abord sur ces terres accrochees ä la
frontiere italienne d'une Operation d'exportation technologique: l'imposition par
les armees de Napoleon de nouveaux mecanismes de designation politique, au
lendemain de la tourmente revolutionnaire. Le cens est ensuite pierre angulaire
d'une nouvelle philosophie d'Etat. Les innovations apportees ä la gestion de
l'administration communale et cantonale se justifient ensuite par «une matrice
conceptuelle» qu'ont forge, ä partir d'attendus radicalement differents, des
philosophes comme Sieyes, les physiocrates ou Locke avant que les elites de la
republique helvetique ne se Fapproprient en lui donnant la forme d'un Systeme
constitue. Moment decisif donc: la construction d'une «demoeratie de la vicina-
lite» dominera les votations cantonales et communales jusqu'en 1863, la pratique
du cens etant supprimee par un decret du Conseil d'Etat. Entre-temps, celle-ci aura
favorise la domination d'une categorie sociale dont l'auteur fixe les contours et
traque les strategies.

Defini comme «un requisit patrimonial du droit de suffrage» valant aussi bien
pour l'election que pour Feligibilite, le cens occupe, on le voit, la place d'un mode
de representation ä part entiere, un mode de representation dont l'ideologie et les
procedures relevaient jusqu'alors d'une histoire ensevelie. Ce n'est pas l'un des
moindres interets de l'ouvrage de M. de Biasio que d'en degager la portee au-delä
de la simple curiosite regionaliste. L'histoire sociale des techniques censitaires est
une piece ä verser au dossier de la comprehension des «theories de la representation».

Et de fait le dispositif censitaire est ici aborde, non comme une simple etape
dans un processus d'universalisation du suffrage, non comme une pure et simple
procedure de ratification nee du cerveau interesse d'une classe de proprietaires,
mais bien comme une «fiction electorale» ajustee ä une epoque et ä un milieu dont
eile contribue en retour ä plebisciter les manieres de voir et de faire. De sorte que le
cens possede une legitimite et des regles de fonetionnement propres, celles
auxquelles croient et doivent faire croire ceux qui s'en servent. La force du concept de
«propriete» provient de lä: de sa puissance d'aecreditation qui se deploie ä travers
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toute l'Europe napoleonienne sous les traits d'une doctrine «liberale» triomphante
mais aussi de la vigueur de ses usages sociaux et politiques notamment face ä la
menace d'un egalitarisme des droits fonde sur une toute autre apprehension de la
figure de l'electeur. La campagne en faveur du suffrage universel conduite par le
«mouvement democratique» en fait foi, comme la motion Gianella qui en constitue

la pointe parlementaire. Ce que met donc en evidence cette etude issue d'une
these soutenue ä la faculte de droit et des sciences economiques de l'Universite de
Berne, c'est la maniere dont s'elaborent les «fictions demoeratiques», la maniere
dont des proclamations collectives peuvent s'autoriser des justifications qu'elles
delivrent en vue d'incarner l'ideal de representation qui passe desormais pour
Fhorizon indepassable des regimes demoeratiques. Olivier Ihl, Grenoble

Beatrice Veyrassat: Reseaux d'affaires internationaux, emigrations et exportations
en Amerique latine au XIXe siecle. Le commerce suisse aux Ameriques. Geneve,
Droz, Centre d'histoire economique internationale, 1994. 530 p.

Avec cette monumentale etude, l'auteur apporte une contribution de poids ä

l'histoire de l'integration de la Suisse dans le commerce mondial et ä celle de ses

agents, les representants de la diaspora marchande. L'originalite de la demarche
est de postuler une interaction entre le fait migratoire et l'intensification des
relations commerciales. Pour illustrer cette hypothese, qui est egalement un resultat

de la recherche, l'auteur s'est penchee sur l'ouverture de la Suisse en direction
de l'Amerique latine et, plus particulierement, du Bresil et du Mexique au cours du
XIXe siecle. L'etude a pour objet central une categorie encore peu connue
d'emigres, celle des Suisses inscrits comme «negociants» dans les registres consulaires.

Menee dans une perspective de recherche economique, Fanalyse pointue de
la trajeetoire de ces emigres permet non seulement de mettre en evidence les
motivations et les interets qui ont pousse ä Fexpatriation et, par ce biais, de porter
un regard sur la Situation economique et le developpement industriel de la Suisse
et des pays d'accueil, mais encore d'apprecier l'influence de la presence suisse
outre-atlantique sur le commerce d'exportation.

Si les rigueurs conjoncturelles et la necessite pour certaines entreprises de
prospecter de nouveaux marches sont ä l'origine de nombreux departs, d'autres
relevent d'une emigration d'affaire, qui draine des representants de firmes suisses
dejä installees dans les grandes places commerciales europeennes. De fait, dans
une premiere etape, l'expansion commerciale est largement le fait d'une emigration

specialisee dans le negoce colonial, qui prend notamment appui sur les
reseaux d'affaires mis en place par la diaspora huguenote au cours du siecle precedent.

A ces pionniers, oü Suisses issus des colonies helvetiques de l'etranger et
representants des cantons romands predominent, succede une emigration
marchande plus nombreuse, ä forte composante alemanique, et qui tend ä se regrouper
en fonction de relations d'interets et de solidarites sectoriels ou geographiques.
Dans le domaine de l'analyse des echanges, autre point fort de la recherche,
l'auteur associe approche quantitative et qualitative. De fait, ä travers un minu-
tieux travail de reconstitution des flux et des struetures des echanges, l'auteur
s'interroge sur l'influence des marches latino-americains sur le processus
d'industrialisation de la Suisse ainsi que sur les choix strategiques des entrepreneurs
helvetiques en matiere de prospection et de produetion. S'il apparait que les
debouches outre-atlantiques ont servi de poumon pour les industries domestiques
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